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Short Comrriuni,cations 

SBparation des isom&res de Te 127 et 129 par dlectrophor&se sur papier 

La technique d’electrophorese sur papier a et6 utilisde avec succes pour mettre en 
evidence les differentes formes chimiques des atomes “chauds” radioactifs form& au 
tours d’une reaction nucleaire induite par les neutron+-a. Dans le cadre de travaus 
sur 1’6tude des consdquences chimiques de transformations radioactives spontanees, 
nous avons et@ amends a employer cette m&me technique pour s&parer les isomer-es 
nucleaires du tellure. 

La separation d’isomeres nuclbaires en filiation n’est possible que clans la mesure 
oh le rayonnement y de la transition isomerique subit une conversion interne. L’ejec- 
tion d’un electron d’une couche profonde peut etre suivie d’une serie de transitions 
avec effet Auger, conduisant B une ionisation multiple de l’isomere a l’etat fondamen- 
tal. Ce processus est accompagne cl’effets chimiques pouvant entrainer une modifica- 
tion profonde de la molecule initiale, et en particulier (si la nature chimique de l’atome 
et le milieu le permettent), une forme chimique de l’isomere fondamental diff6rente de 
celle de l’isomcre escite. Ces conditions sont remplies pour les isomeres du lz7Te et du 
IroTe pour lesquels les rayonnements de la transition isomerique sont fortement con- 
vertis (h IOO~/~ pour l’isomere de masse I27) 4. En milieu non drganique, les modifi- 
cations chimiques se traduiront par des reactions d’osydation ‘ou de reduction, et la 
skparation des isomer-es se ramene 2 la separation des &tats d’osydation du tellure. 

C’est ainsi que divers auteurs6a0 mettant $L profit des reactions d’osydo-reduc- 
tion, ont coprkipite sblectivemen6 les ions tellurite et tellurate en presence d’en- 
traincurs. Cette addition d’entraineurs n’est pas toujours souhaitable et la multi- 
plicite des reactions chimiques risque de modifier la distribution initiale des &tats 
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Fig. I. l?lcctropl~ordgrammcs imm&liatement apr&s l’dlectrophor&sc; ( -) et 3 jours plus 
tad (- - -). 
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d’osydation du tellure rdsultant de la transition isomerique. La technique d’clectro- 
phorese sur papier ne presente pas ces inconvenients. 

La solution de tellurite de sodium (l?‘Te + lzBTe), pratiquement exempte d’en- 
traineurs, est osydee en tellurate par l’eau osy&nee h chaud, et le p1-I ajuste a la 
valeur d&sir&e. Lorsque le systeme est en Bquilibre radioactif (aprk trois jours environ), 
la &paration du tellurite form6 au cows de la transition isomerique est effectuee selon 
la technique de GRASSINI ET LEDERER' dans les conditions suivantes: electrolyte 
NaOH 0.5 AT; papier Arches 304, 40 x 2.7 cm; duree 45 min; tension 300 V. 

L’electrophor&se achevee, la bande de papier est decouple cm par cm et 
raison de la faible activite, les dchantillons sont mesurds a ‘l’aide d’un ensemble 
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l?iig. 2. lholution de l’activitb du pit “tellurite”. 

comptage a faible bruit de fond (I C/min) et les pits d’activitd du tellurite et du 
tellurate sent ainsi localises (Fig. I). 11 est intdressant de connaitre la proportion des 
isomcres fondamentaux de chaque isotope, qui ont et& reduits lors de la transition 
isomkique. A cet effet, on suit l’evolution de l’activite du pit du tellurite (Fig. 2) 

dont la courbe revele les dew periodes des isomeres fondamentaux: 

A titre d’exemple une solution de tellurate de sodium a pH 3 est reduite en tellurite 
dans la proportion de 28% pour 137Te et de 35 y0 pour lgDTe. 

L’importance du phenomene de reduction varie un peu avec le pH de la solution 
de tellurate de sodium. Ce fait a deja et6 signal6 par WIL~IAI&, mais les valeurs trou- 
v&es par cet auteur sont en general supdrieures a celles obtenues par electrophor&se. 
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The chromatography of polylysine 

In the chromatography of partial hydrolysates of polylysine on columns of carbosy- 
methyl-cellulosel, conditions were found that would resolve the first 20 members of a 
homologous series of lysine polypeptides. The resolution of a partial acid hydrolysate 
of polylysine is shown in the upper chromatogram of Fig. I. The first 5 peaks in order 
of their emergence from the column were identified as lysine, di-, tri-, tetra-, and 
penta-lysine respectively by comparative chromatography on paper’ and carboxy- 
methyl-cellulose columns using lysine, di-lysine3, and the products of trypsirrhydrol- 
ysis of poly-L-lysine” as reference compounds. In this way, the peak number was 
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PARTIAL HYDROLYSATE 

FOLY-L-LYSINE 

Fig. I. Chromatograms of polylysine developed on a 40 x 0.9 cm column of 4 g carboxymethyl- 
cellulose (0.7 mequiv./g capacity, Na’ + form) with an exponential gradient of NaCl. The 1 1 con- 
stant volume mixing flask, initially filled with water, was replenished with 0.62 M NaCl (after 2 1 
of flow, with 1.73 M NaCl) at 2.0 ml/min. Upper chromatogram is of a partial acid hydrolysate 
of 39 ml: high molecular weight poly-L-lysinc. Lower chroniatograni is of 40 mg poly-I_-lysinc. HCl 
synthesized by initiating polymerization of s-carbobenzoxy-L-lysine N-carbosy anhydride in 
dioxane (4 Oh w/v) with NH, at a molar ratio of I 2 and after 48 h reacting the polymerization 

mixture with anhydrous I-ICI at go”. 

shown to be identical with the number of lysine residues per molecule in each fraction. 
A plot of the logarithm of the peak number or the number of lysine residues 

per molecule against the molarity of sodium chloride in the column at elution with a 
linear gradient disclosed a simple correlation between the molecular weight and the 

qjl eluent concentration. This relationship is shown in the straight line labeled polylysine 
+ in Fig. 2. That this relationship may be a general one for the chromatography of 
other polyelectrolytes ‘on substituted cellulose ion-exchange columns was suggested 
by plotting the published data on the chromatography of polythymidylic acid4 and 
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